
T'Qt~LTIO DI.T AS-M~AA. Cel, Vpoéil est éVident que le meilleuir
MR. LEI1~DACEUR, aport que l'on --puisse at0ir sur t'ang-

Dan untems o l'n ~sae ce c~ure: mentation de la pop1latiôn, pour cakun-
pote eistnc poitiue parceue di-qr, eracelle que doit poséde~r le B. C.-en

le pays nie prospère pas; où~ quelques uns 1830, se trouve entre les ^ahnées 1759' et
rabaissent et où d'autres élèvent notre 17Sfé C'est. aussi celui que j'ai choisi etpopulation ,ppur favoriser leim ç ciu.se§ res-- ja rv uledvi ted 7,3
pectives, il nie serait petit-être pas san:s iii- -ms
têrêt, de, donner, ait moins d'une manière C hfr dnéprle calcuil serait
approximative, la pop)ulation que, doittrseas'l'yvttps'mins

renexier e Bs-Cnad cr. 150.Jeà y ajouter ; mais ilîdoit y e'nuvbit né-
dis approxiimatire, cor il. sçra-i trýs-diffî- etcalenmrdsérai
cile, pour*'lne pas dire impossible, dXiîîdi- nsarmnCrl obedsérn

le ciffr s'éévegers qui viennent cri Canada est pluîs

vit 'émgraton resqic onstnte(les grand que celui des <«?'radienis qui s'en
étagr nCnd e e aain u éloignent pour aller s'établir parmi les

étrats-ens etCansdalestaues aadinsjuxAméricainS, et l'impossibilité où l'on
Si 'onétat crtan qe lémiratonest d'en connaitre le nombre certain,

,aaieneétcimcran qtuelle'sérain-m'empèche (le donner la population que

flcrs, le calcul serait bientôt résolu ; maisle1.Cpssdvéiaemnctea-
il est diflicile d'avoir cette certitude -nec. Cteinetmi n14 app
lorsqu'on ne petit pas même avoir le M.Cuhnesiate e84,l ou
11a ub re approxtiatif cles émigrants de lation dit B. C. à 770, 000 ; en calculant

l'une u cie 'autrenation le même rapport que J'ai pris pour
lors i l'e retiluou'n asrlec le calcul précédent, l'estimation de ce Mr.

sur l'augmentation dc population que l'on donnerait polir 1850 : 8)6,300, ce qui me
renarque entre les années où il y a eu le Cetatenpiffrtc d'opinions sur not re po.

mois démiraton.Orvoii silaî>~'> pulatiAon vient probablement de la nma-
lation du Bas-Caniada des statistiques, ci-

Ïéesderièreentpar e Gol)e(leTorniémre ulont chacun a fait ses calculs et de

Io, parmi lesquelles J'ai pris celles qui bre esti-.ii ls émgrat. isgaded o
ont servi au lproblème sutivant: 1J. S.esMémgrant.

EFa 1G22, Québec contenait 50 pe-J . ATL

Soil nes.

.Etî 1720, lui siècle environ après, S'a RÉSOLUTIONS
population s'élevait à 7,000 âmes. 1 Adoptées à une assemblée générale des

Le premnier déniombremenit général en1 élèves lit Petit Séminaire, tente Jeudi,
t(teprovinceç fit fitit oin 1676, etàMr Boit-! le 17 de ce mois, à la grande salle de. ré-

chette dans sa toipograpiiie dui Canada, comi création, 1U. Et. I3égin, Doyen et Prési-
nncnece ses tables de populutioni à cette é- dcent, et M. 0. Tliib)audeati, agissant comi-
poqile Ime secrétaire.

Ann1ées. l'OpUl cri: igra I: 1ère. résolution, proposée par M. I-.Gir-
16746 ,'1 roir et secondée î),ar M4. O. Thib-audean:
1688 Il >2-19 12 ans 2,834 Que la nmaison cde campagne (lu Sominai-
1700 15,000i 12" 3,75J-)1 re,-à la Canardière, mérite à touts égards
1706 24),00 0 6 44 5,00 d'avoir un nom qui tiui soit pr'opre.
17 11 ý'6 ,9 0 - 8" 5,904 2,10. résoluition, proposée par M. A.
175ý_)9 65,000 45" 38,096 Mnriit et secondée par M. E. Lapomntc
1784 113,000 2.5" 48,000 Que la tranislat Ion de l'hôpital des fois à
18S25 423,630 4 1 310>630 la Canardière, devan)t bientôt rendre ce
1827J 471,>876 2" 48,246 nom -synonyne (de ceux (le Charenton et

jDep>uis ce tellup on a fait 2 recense- de Bedlam, il est grandemnent à désirer
ment qui ont donnlé pour nous qu'il ne soit pluts employé pour

Ané r opi en a: cil désigner tit lli qui est à notre usage et
11331 511,922 4an 40,016 qui rious est citer.
1844 690,78-2 13 178,860 3èm-e résoluitioni proposée par M 1,. a

Mai tenatjten comparant ces dliihreinîs Rue et secondée par M. Chis. Buickley:
. lIilti os, et cin e-xaîmnaniat de cquelle nmanière Qu'uni- coité ,coni posé de Mnie Président,
ili se sorit iortalés, ont voit que de 1759 à de .1.e Secrétaire, et deM.I.iîor
1781~ la populationl s'est accrue presqu'en- J.Qiiinan, A.Dugal, F. Catellier et E. IMi-
tièremett nr ses éléments, car c'est alors elcaud, soit chargé d'indiquer un nom con-
que l'émigraion se fit le moins sentir ; au venable et propre à satisfaire le désir
lieu que dans les airéeýs suivantes elle de cette assemblée.
auigmenta plus out moins rapidemictit su.i- 4ème. résolution, proposée par M..
vaut que le flot dc l'émigration se dirigea Quinan et secondée par M.ýiJos.Bérilbé:
vers le Bas out le Haut-Canada. Que 'M. le Dovrr, ç;j.'errero .l -

ve1le assemblée -aussitÔt que le comité se.
raiprêt -à faire son saipport, afin 'que le,
diLm-rpport Y,;soi't entendu et discuté.:

0. THmiEuDXÂII, &aretare.

$T~TrsxI UrS 1DMCOiMp4GNIES tUý GiZ.

In'y a pas 60.ans 'que le gaz est en,
uaetily&mintenanit en Angleterre

560 établissements 'qfi -on font, et en Ir.-
lande 170. Ces établissements onit dû cou-
ter -près de £10, 500, 000 sterlings Là
quantité dé gaz qu'ils produisent annu4
ellemient s'éljève à près de nieu f mille mil-
lions de pieds cubes et le chaibon consu -
mé peur, pèse 1, 125, 000 tonneaux. 20e
000 personntes sont occupés dans ces é-ta-
monts.

LA iXEPRISE.
'Un négotianit français, qui se trouvait

a Londres, ayant été appe)lé pour des af-
falires importantes à une distance assez
considérbie cie cette capitale, partit pour
ce lieu, reconmandant aut cocher de fui-
re diligenice, parce qu'il était pressé. A-
près avoir changé les chevaux, vers mi -
chemin, on se remit aussitôt cil route et
le négotiant s'écria,ca s'adressant à l'an-
glais: vite ! allons donc ! Celui-ci, comn-
prenant vite ! à Londlon, car les Français
pronionceDt ces deux mots presque de la
mêmi ,e imanière, tourne aussitôt de ce cô
té , fouiettant ses chevaux de son mieux
pou)tr aller plus vite. Enifin, aut bout d'un
certain temps se tournant vcrs le Frani-
çais, nouis voici, dlit-il, àLonlden. Celuii-ci
n 'était pas de bonne humeur, dit-on.

TRAIT D'19UN (-'.ASCoN.
Un Gascon dîniait uni jour a Toulouse,

chez une personnie de sa coinnaissance.
Lorsqu'on cil fut aulitdesscrt,on servit un
,grand fromage de Roquefort. OÙ l'entat-
merai je, demanda, le p. seuiîl? Où vous
voudrez, reprit le maître de la maison. Là
dessus,le gascon appelant un de ses domes-
tiques qui servaient à table : Portez, dit-il,

'soiL/

EPtT,rIîu suR uN nurFRmiFR

Ona semé dans cette terre
Les os du père (le la guerre
Si le terroir est bon dr. sorte
Que pour un 7rain, ccnt il apporte,
Grand Dieu, gréiez sur la moisson,
Et nous privez de la récolte.

CONDITIONS DE CE JOURNAL.
L'Abeille paraît, autant que possible, une

fois par semaine, pendant la durée de
l'année scolaire. Le prix de l'abonne-
mient est de 2s. 6d. par année, payable
d'avanice par moitié: la première moitié, à
la rentrée des classes, la seconde, aut cer-
tuencement de l'année. Les Pensionnaireg
s'abonnent an bureau dle l'Abeille, et les
e-xternes, chez M.M. A. et C. Legaré.


